COMPTE RENDU DE LA REUNION SUR LE PLAN LOCAL D’URBANISME (PLU)
 DU JEUDI 05 MARS 2015

COMITES DE QUARTIERS DES MORNES/BAS DU BOURG – CARMEL – 

PETIT-PARIS
Lieu : Salle de réunion des Services Techniques.
Objet : Plan Local d’Urbanisme (PLU).

Personnes présentes :

· Cabinet URBIS (M. CHAUVEL et M.BOULLAND). 

· Elus : Mesdames :

-Marie-Luce PENCHARD, Sonia PETRO (2ème adjoint), Célia CABARRUS (6ème adjoint), Franciane GAUTHIEROT (conseiller municipal).
-Monsieur Alfred VERMOT DE BOISROLIN (Conseiller Municipal).
· Personnel administratif :

-Mme RENNELA BEAUGENDRE Lucienne (DGSA).
-Mme BEAUDUCEAU Isabelle (secrétaire de la DGSA).
-Mme LEFORT Diana (Responsable de la Cellule Urbanisme / Foncier).
-M. TURLOTIN Christian ( responsable du service du Développement Social/Urbain).
-M. Pascal AVERNE (Directeur de Cabinet).

-M. Crescent PIOCHE (Directeur Général des Services).
-Mme Sylvie MERCIER (Cellule Urbanisme :Politique de la Ville).

-Mme Victoire DOLLIN (responsable du service des Archives et de la Documentation).

Début de la séance : 15h10.
M. CHAUVEL du cabinet URBIS stipule que l’on est à la phase de finalisation des grandes orientations par quartiers. A travers les différentes problématiques qui sont soulevées, les solutions apparaissent.
Quartier du Carmel :

· Quartier vieillissant.

·  Ancienneté en terme de réseaux (auparavant unitaire et non séparatif).
·  Petites voies, l’accès y est difficile. 
· La circulation des transports en commun est délicate.

· La valeur patrimoniale s’efface au fil du temps.

· Perte de son dynamisme, à la rue Amédée FENGAROL, on note une nette diminution de l’activité commerciale.

Si l’on veut éviter de perdre la qualité architecturale globale, il est nécessaire d’agir.
Le territoire de la commune est riche en valeurs naturelles (mer et montagne) et en valeurs historiques fortes qui confèrent à la ville ce cachet d’authenticité. Basse-Terre dispose d’un patrimoine riche (religieux, militaire, architectural).
Le littoral du quartier du Carmel est très sensible en période cyclonique. L’adoption du PLU ne lèvera pas les principes du PPR, ceux-ci vont le compléter.

Madame PETRO (2ème adjoint) pose la question suivante à savoir » est-ce au Maire de faire les études au niveau du PPR pour décider quelle zone qui doit être inconstructible ou pas ou à aménager ? Monsieur CHAUVEL (URBIS) lui répond qu’une étude a déjà été faite pour la ravine Espérance. Le PPR est constitué d’un ensemble d’études accumulées, en charge à la municipalité de démontrer que telle zone est à développer en présentant des arguments.
Monsieur VERMOT DE BOISROLIN (conseiller municipal) intervient en précisant que le PPR a été approuvé en 2005, il veut savoir si ce dernier n’a pas une durée de vie car la nature évolue. Monsieur CHAUVEL (URBIS) dit que le débat est ouvert pour provoquer une révision, Madame LEFORT (cellule Urbanisme) renforce les propos de ce dernier en ajoutant que des discussions ont eu lieu. Sur ce point, Madame le Maire désire savoir quand le PPR de Basse-Terre sera-t-il revu ?

Monsieur CHAUVEL (URBIS) stipule que l’Etat a provoqué un état des zones à enjeux avec l’applicabilité du PPR. Le bureau d’études est missionné pour rencontrer chaque commune, les dysfonctionnements, ce qui va par rapport au PPR en commun avec les principes du schéma de développement de chaque commune. Une délibération avait été prise en 2013. Madame le Maire souhaite que l’on adresse un courrier  à l’Etat pour connaître l’avancement de la révision du PPR car il ne sera pas possible d’entrevoir des orientations pour l’aménagement du territoire si l’Etat ne s’est pas encore prononcé et n’a pas mis en place un calendrier.

La DEAL est en charge de la révision du PPR. Monsieur CHAUVEL (URBIS)  affirme que l’état ne précisera pas les risques, ce sont des études spécifiques où la collectivité peut provoquer la révision du PPR avec l’accord de la préfecture.

Mme le Maire intervient en disant qu’il y a urgence pour interpeller la DEAL car l’activité commerciale sur tout le boulevard maritime se trouve pénalisée.

Monsieur CHAUVEL (URBIS) précise que le PLU au travers de ses principes peut empêcher tel type de logement surtout en rez-de -chaussée mais pas forcément applicable aux commerces, restaurants……..

Selon les renseignements recueillis auprès de la DEAL (cellule PPR) M. HENZEL, le  responsable informe, la révision du PPR est prévue de commencer début 2015 afin de faire de nouvelles cartes d’aléas en fin 2016.

Madame le Maire, il est nécessaire de prévoir la levée de la contrainte pour le boulevard maritime, d’interdire des logements (R+1).

Monsieur CHAUVEL ajoute qu’il peut y avoir des possibilités de stationnement enterrés.

Le quartier du Carmel est un secteur à risques, avec notamment les habitations situées à proximité du Fort. Les rejets d’eaux et autres favorise l’érosion, ce qui a pour effet de fragiliser la falaise. Ce sont des secteurs qui cumulent la précarité, l’insalubrité, la sécurité est déficiente. Les réseaux sont à revoir.

Le Carmel ne fait plus partie de l’ANRU, mais toutefois, il reste en veille active.


L’organisation viaire pose un véritable problème du à l’ancienneté du Carmel. La DAC ne souhaitait pas que la ligne d’organisation du quartier soit tronquée (rue Mulâtresse Solitude et l’avenue Charles HOUËL).

Madame le Maire rajoute que sur le quartier du Carmel, il y a un problème de voiries à régler, il faut procéder à un élargissement des voies et permettre une prise de conscience du conseil général pour repenser à l’ouverture du Fort par le haut et non plus par le bas.


Madame RENNELA (DGSA-Citoyenneté/Proximité) précise également qu’il faudrait penser au développement de la zone au niveau de la fréquentation de la Grotte du Carmel. Sur ce point, Madame le Maire rajoute qu’une étude doit être menée au niveau des transports les jours de pèlerinage par la mise en place de navettes.


Monsieur CHAUVEL (URBIS) dit qu’il y a beaucoup de dents creuses. La fonction est d’orienter l’attractivité de la ville en pensant à un schéma d’aménagement des espaces publics. Madame le Maire souhaite un tracé relevant le périmètre des zones dangereuses pour que les zones soient inconstructibles.


Monsieur CHAUVEL (URBIS) qu’il existe à peu près une trentaine de maisons au niveau des douves et de la falaise. Le quartier du Carmel est bien irrigué, le stationnement est possible par la récupération des parcelles inoccupées. 


Madame le Maire rajoute qu’en matière d’équipements publics il n’y a plus rien à apporter, le projet de village associatif dans le centre est en phase de terminaison.


Pour Monsieur CHAUVEL (URBIS), il est nécessaire de veiller au respect de l’architecture des constructions existantes. Madame le Maire précise qu’il faut chercher une possibilité d’ouverture au niveau de l’accès avec la rue LARDENOY.
Quartier de Bas du Bourg /Les Mornes

Madame le Maire entame la discussion en demandant s’il y a une possibilité de lever les contraintes par rapport au PPR, c’est très difficile au vu des constructions proches de la mer. Il faut favoriser l’implantation des commerces, refaire la voie, pourquoi pas semi-piétonne permettant le passage des voitures à vitesse lente.

D’un point de vue de la DAC, le financement des maisons représente un intérêt.


Pour Madame le Maire, le traitement de la chaussée est à faire mais après la réalisation des travaux d’assainissement qui ont été stoppés à la rue des Corsaires.


Monsieur CHAUVEL (URBIS) dit que la rue du Père Labat peut être un récupérateur des eaux pluviales des Mornes pour les évacuer après pour leur traitement.


Madame le Maire dit qu’il faut penser au traitement de la surface de la rue, Monsieur CHAUVEL, la proposition de béton tramé est faite. Etudier les moyens à mettre en œuvre pour rendre les activités côté mer plus attractives pour le quartier.

Madame le Maire rajoute qu’il faut penser à un aménagement pour l’ouverture de celui-ci, intensifier l’éclairage. Concernant le quartier des Mornes, cette zone est très enclavée, il existe une possibilité de retournement à la rue Chevalier Saint-Georges prolongée avec la rue Denis Michaux. Une petite parenthèse a été ouverte sur le quartier de Petit-Paris où l’étude d’aménagement de logements (plus haut que le square Rotin) peut être menée, ainsi que le traitement des voies à réaliser au niveau des Services Techniques du Département et le désenclavement derrière HYPER CASINO.

Madame le Maire remercie les personnes présentes.

Fin de la séance : 17h45.
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